
ÊTRE EN ALZHEIMER

Et le vide est venu
Peser dans son regard
Tout d'abord diffus
Comme un léger brouillard
Puis chaque jour un peu plus
Grignotant sa mémoire
Jusqu'à ce qu'il n'y ait plus...
...Qu'un immense trou noir

D'abord quelques absences
Rien de bien alarmant
Une date de naissance
Le décès d'un parent
Et puis plus inquiétant
Un visage qui s'efface
La perte du présent...
...Des images fugaces

Quand on perd son amour
Tout devient translucide
Sans relief ni couleurs
On pleure sur son sort
Mais c'est bien pire encore
Que d'être en Alzheimer
Que de voir chaque jour
Son âme qui se vide

Il ne sait même plus
Ce qui a fait sa vie
Les gens qu'il a connu
Ceux qui furent ses amis
A-t'il été marié
Est-ce qu'il a des enfants ?
Il fouille dans ses pensées...
...Mais l'effort est trop grand

Alors il déambule
À longueur de journées
Dans ce p'tit vestibule
Où il est installé
Un tout petit studio
Copié en enfilade
Dans ces drôles d'hôpitaux
...Où meurent nos malades



Quand on perd son amour
Le monde est insipide
On croit perdre son cœur
On flirte avec la mort
Mais c'est bien pire encore
Que d'être en Alzheimer
Que de voir chaque jour
Son âme qui se vide

«Est-ce que j'aime le vin
Ou lire des romans ?
Ces mots ne me disent rien
Penser est trop pesant
Je cherche dans ma nuit
Mais tout n'est que brouillard
Je n'sais plus qui je suis...
...Je largue les amarres»

Il ne sait même pas
Qu'il ne se souvient plus
Il est simplement là
Le temps n'existe plus
Il regarde béat
Parler cet inconnu
Qui l'appelle «papa»...
...Mais qu'il n'a jamais vu


